
L'UNION MÉDICALE DU CANADA

Société Médicale de Montréal.

Séance du 2 Avril 1880.

Présidence de M. le Dr E. P. LACTAPELLE.
Ap rès la lecture et l'adoption du procòs-verbal de la (lei nièr

Eéance, il est proposé par le D A. DAGENAIS, secondé par le
r A. LA31ARCHE, que 2M. le Dr MAuuR cE -. SEDioUR soit admis

membre actif de la Société Médicale de Montréal.
Cette motion est adoptée.
Le Dr il. E. DEsItosiEus rapporte un cas d'Eclampsie puer-

pérale traité avec suecs par des inhalations continues et pro-
longées de Chloroforme.

La malade, sujet (le l'observation était une primipare, agée
de 18 ans, de constitution lymphatique, et souffrant (l'edmôle
des extrémités.

Les convulsions se montròrent au moment même de l'accou-
chement, quelques minutes seulement avant la naissance de
l'enfirît, et se continuèrent au nombre (le douze à treize alors
que l'on commença à adiministrer le chloroforme. Aucun accès
convulsif ne survint après la premiòre inhalation.

La patiente fut tenue douze heurcs sous l'influence (o
l'agent anesthésique, apròs quoi, les convulsions ne inanifes-
tant aucune tendance à reparaître, on cessa toute inhalation,
et la malade reprit connaissance graduellemuent. L'analyse (le
l'urine, faite sept lieures après la dernière convulsion révéla la
présene d'une grande quantité d'albumine. Cette proportion
d'albumine alla d iminuant tròs rapidement, et, le lendemain
sOir, on n'en pouvait plus retrouver que des traces. La guéri-
son fut complòte.

Dr A. DAGENAIS: Le cas que vient de rapporter M. le Dr
Desrosiers prouive certainement beaucoup en faveur du chlo-
roforme; j'avoue pourtant qu'il ne me convertit pas à l'emploi
de cet anesthésiqu.e dans le traitement de l'éclampsie. Quant
auî bromure de potassium et au chlorai, je ne crois pas à1 leur
eflicacité dans ces cas. Le moyen qui m'a le mieux réussi est
la saignée. On ne connaît pas encore d'une maniòre certaino
la cause de l'éclampsie. Les uns l'expliquent par l'album inu-
rie, les autres par l'urémie ; d'autres enfin y voient une
Version essentielle du systòne nerveux. Ce qu'il y a de certair
c'est que quand la mort survient elle a lieu en généi'al par
épanchement cérébral dû à une trop grande pression du sang
dans les vaisseaux intracrâniens. 11 faut donc saigner pour
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